
Le rapport · Duff sur Hong-Kong 
------. -----

L'enquêteur n'o personne à blâmer - liCe fut une, 
expédition dont le Canada peut et doit être fierIl 

--- -------------
Ottawa,6 (C_ P.). - Le gouverne- "Si, dit le juge Duff, la division 

ment . a déposé en Chambre hier du quartier-maître général chargée 
après-midi le rapport de sir Lyman du tran$port de l'équipement pour 
Duff. juge en chef de la Cour suprê- le corps expéditionnaire avait mon­
me, chargé spécialement par le gOU- tré plus d'énergie et d'initiative, 
vernement fédéral de faire enquête elle se ' serait assurée plus tôt du 
sur les circonstances qui ont en tou- fait qu cet espace était d'isporiiblè 
ré l'envoi du corps expéditionnaire et les véhicules oseraient arrivés à 
,cana~ien à Hong-Kong, l'automne temps pour . le chargement le 24 
dermer. octobre; et d'après moi il Q,'y a au-

D' . , •. '. cuue rais'on plausible de penseë 
' .. a1?res le~ termes de 1 a~rete m~-I qu'on , ne les aurait pas pris à bord, 

nJ~terJel., le JUf{e ~uff d,evalt ~na!ll?- s'ils étaient arrivés à temps. Cû­
tel ,sur, l.orgamsatlOn,_ 1 ~u~~rJ:;atl.on pendant il n'existe aucune preuvè 
et 1 en," 01 .?U corps expedltIonnalre que les tiOupes en aient souffert ou 
canadien a H0I?-g-Kong en oct.o~re qu'on ne leur en ail pas fourni fi 
1941, ,sur le ChOIX et la composltlOl~ . Hong-Kong. 
de ce corps de troupe, sur le degre 
d'en~raîllement d~ ceux qui le com- Conclusion 
posaIent, la fourmture et l'entretien 
de ses approvisionnements, sm- son En conclusion générale, le juge 
équipement, ses munitions et les dit: "En octobre 1941. les autori­
moyens de les ' transporter, et si, tés milit .. ires canadiennes entrepri­
dans ces ,ifférents domaines. il y rent une tâche comportant des dif­
avait .eu manquement au devoir ' de ficultés considérables. Sauf ma re­
la part de ceux à qui il incombait ' marque au sujet de vingt des 212 
d'autoriser, organiser et envoyer véhicules motorisés, eUes se sont 
ce corps de troupes. . bien acquittées de cette tâche. En 

Le gouvernement britannique réponse à la demande de la Gran­
avait invité Je gouvernement caua- de-Bretagne, le Canada a envoyé un 
dien, par un télé~ramme daté du corps expéditionnaire qui était 
19 septembre 194'1, à envoyer un bien dressé et (sauf,èomme je l'al 
contingent canadien à Hong-Kong. déjà dit, . en ce qui a trait aux 
Le chef de l'état-ma.ior général cana- moyens de 'transport maritime dis­
dien y acquiesça et le comité de ponibles), bien pourvu . d'équipe­
guerre y consentit ensuite. L'invita- ment. En dépit du, désastre qu'il J 
tion fut donc acceptée et l'expédi- subi .tôt après son arrivée' à Hong­
tion quitta le Canada, le 27 octobre Kong, ce fut une expédition dont 
1941. Les prinCipales raisons qui le Canada peut et doit être fier; 
ont guidé le comité de guerre du Ca- "La guerre s'est 'abattue sur noU!;, 
nada sont que les autres Dominions alors que nous n'y, étions pas pré­
ayant fait leur part en Abyssinie et parés. Dans ces conditions, en se 
en Libye, il était temps pour le Ca- rappelant l'histoire militaire, on ne 
nadade donn.er son aiqe; que,le Ca-

I 
st:;ra pel~t-être pas ~rop surpris df' 

nada se devait de partICIper a l'en- decouvnr que' meme deux ans 
voi de troupes dans la région du pa-J après le début des hostilités, on aH 
cifique, tout ' comme par la suite entrepris quelque expédition mili­
l'Mstralie prèfa son concours en taire qui ,5e soit avérée mal conçue 
Malaisie; ' qlle l'envoi d'un contin- ou mal dirigée. L'expédition de 
gent canadien aurait une grande Ho~~g-Kong n'a été ni l'une ni l'au­
portée morale dans le Proche- tre , 
Orient, et confirmerait les Chinois 
dans l'assurance que l'Empire bri­
tannique entendait l~ onserver Hong­
Kong à la Chine; que cela aiderait 
à maintenir la paix; que cela aidé­
rait à gagner du temps. ce qui était 

"AITi,érique ' française" 

alors d'une importance incommen- Sommaire du No de mai: 
surable. . . 

En fait, Je War Office remei-cia Je Ma~rice Huot: llll!i!ation --'- Pi.er-
Cannela; parle télégramme sUÏY.allt'l re Baillargeon: AmerlOue franCUlse; 
du 30 octobre 1941:. "Nous vous -;- J~an Dllfresn~: Du Roman a 
sommes reconnaissants d'avoir ell- lOpera. - MaUrice G.agnon: Bor­
voyé ,"otre corps expéditionnaire il duas. - . Wallace .f0w~le : . Paul 9lau-
HO!1~-Kong, à si court délai. Nous deI. (sulte),.-Rene Çhlcome : L Evo­
COl11prènons parfaitement les diffi- luilon de .1 Oeuvre d.Ar/. - Guy Syl­
eultés qu' il vous a fallu surmonter, vestre: Pierre BenOIt, parpaSSle/l.­
au point de ~'ue de la mobilisation Jean. VaUerand: De la. VlOI~nce eIl 
et de la distance il parcourir. L'effet Muslq!1e. - Quatr,e recI.ts: PIerre .de 
moral de l'arrivée de ces tmupes en Lanux: La jJ~ori d Archzm.ède.-Leo­
novembre sera beaucoup plus grand Paul DesrOSIers: Sou,vemr., -;- Jac­
qu'il ne l'aurait été deux mois nlus ques Ferron: Le Manage d Hercule. 
tard." . - Jacqueline Mabit: Çuî de Pl9mb. 

Le juge Duff estime que l'attitude .u~ docume~t: La l'le du Marechal 
prise par le gouvernement était la Pe/mIl racon/ee aux Enfants de 
seule . qui s'imposait dans les cir- France. . 
constances et que rien ne s'étaU Des anecd~tes._ ' . 

, l ' . ' l ". . Au comptOIr 3;)s. Par la poste ·iOs. 
PlO(y!t . avan.t e (. epmt ~u corps Service de Librairie du Devoir. 
expcIl!tIonnalre qUi pouvait donner ' 
au Canada une raison valable de 
se dégager de la responsabilité 
qn'i! avait contractée~ au c.ontraire 
les motifs devenaient encore plus 
puissants. " , . " .. . ,. " _ " , . 

Le gClléraICrer:ïr~chef de l'état-I 
major général, conseilla d'envoyer 
le Royal Rifles of Canada. de la 1 
ville de Québec., et le lVinnipeg 
Grelladiers, du Manitoba. La preuve 
démontre que Je ehoix était judi­
cieux et conforme aux exigences de 
la situation. 11 n'y eut donc ni man­
que de jugement, ni manque au 
devoir, de la part du général Cre­
raI', et le ministre de la d-éfens~ 
avait raison de suivre ses conseils. 
C!lr les ~e~x régiments ~taiel1 t 1 

bien en trames, et de ' ce pomt de 
vne dans une position avantageuse, 
eomme instruction et armements. 

Les deux bataillons furent avisés ' 
le 9 octobre pour partir à la fin 
du mois, ce qui laissait deux semai­
nes pour faire le complément néces­
saire en ' hommes et en équipe-' 
ment, le tout ùans le plus grand 
secret. Tous les hommes qui parti­
rent pour Hong-Kong s'étaient en· 
gagés à servir dans le bataillon 
dans lequel ils sont partis; ils ont été 
agréés par le commandùnt du ba­
ta,ilIon intéressé, et les meSUl'es p!" 
ses furent autorisées par le quaI' 
tier général de la défense nationa-I 
le. On a.ioy,ta 154 hommes au Royal 1 

Rifles,dont 52 du Midland Regi­
ment et 102 du camp Borderi. On 
ajouta . 282 hommes au Winnipeg 1 
GreIladiers, plus 12 officiers. Tous. 
à l'exception dé 6 hommes, avaient 
accompfl plus de 16 semaines d'ins­
truction militaire: et fous ces hom­
mes a.ioutés aux bataillons a vaien 1 
offert léurs services librement, el 
ont été agréés par les officiers des 
deux bataillons .' Le juge Duff esti­
me qu'i! n'y a eu aucune injustice 
commise par l'adjonction des re­
cl'Ues complémentaires et "que le 
fait d'avoir accepté ces hommes n'a 
eu aucun effet nuisible sur la qua­
lité de l'un ou'l'antre .des bataillons. 
Je n'ai constaté aucun ' nianque­
ment an devoir ni erreur de juge­
ment en ce qui concerne les com­
plémentsajoutës aux · effectifs de 
ces deux ünités". 

Le transport Il AWàtea~' 

Au su.iet de l'organisation et de 
l'expédition des ' troupes d'une fa- . 
çon générale, le juge Duff estime 
ëgalement qu'il n'y a rIen à re­
nrendre. Quant au transport bri­
tannique "Awatea" fourni pàr les 
autorités britanniques, il ne dhpo­
sait pas de . l'espace suffisant pOUl: 
prendre à son bord les 212 véhicu­
les motorisés du corps expédition­
naire, et leWar Office tenait, il 
ce que les ' troupes embarquent SQr 
èe navire. vu ' qu'une au~re occ~­
sion de partir ne se presenterait 
pas avant deux mois. Peu de tem~s 
avant le 27 ' octobre, dOlte du de­
part, on a tr~uyé .de l'~space su~ 
un navire amerlcalll qUI est parti 
avec lesvéhic.ules le 4 novembre. 
mais ne oarvint pas S'à destination 
avant le début des , hostilités, les' au­
torités américainès âyant changé 
son itinéraire- S'il ~vait s~1ivi ~o~ i 

itinéraire habituel, 11 seraltarnve 
à Honp:-Kong avant le début de l'at­
taque japonaise; 011 .n~ peu! .dope 1 

en blâmer aucun oUlcl.er m!htalre 
canadien ou un fo~chonnaire du 
gouvernement canadIen,. On consta­
t'l au'on pOl1\'n~t .tClutefOl~"Dla.cer ~~ . 
voitures molonsf'es sur 1 Awatea , 
pt les ,"oilures furent expédiées il 
VanCOuver, mais ell~s' n'y ' parvil!­
rent pas a"yant le depart du navI­
re. 


